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Une nouvelle exposition s’est
installée à l’hôpital du Hasen-
rain, à la Maison des ateliers, au
pavillon 12. Depuis cinq ans, une
salle est dévolue à l’accueil d’ar-
tistes. Jusqu’au 12 octobre, c’est
Liliane Pierrot qui y expose ses
œuvres.
« C’est un très bel endroit qui,
auparavant, n’était fréquenté
que par les patients et le person-
nel. Nous avons eu l’idée d’y
organiser des expositions pour
décloisonner les frontières du pô-
le psychiatrie, déstigmatiser la
maladie, s’ouvrir au monde exté-
rieur et vice versa », explique
Claudine Selva, cadre de santé
du service.
Le titre de l’exposition actuelle,
Où nul chemin n’est tracé…, est
parlant ici. Liliane Pierrot, pri-
mée dans plusieurs salons, aime
autant le média papier que la
toile, les pastels que l’huile. Tou-
te nouvelle approche l’intéresse.

Les artistes viennent à une ou
deux reprises durant l’exposition
rencontrer les patients qui sont
très demandeurs de ces échan-
ges où l’on se concentre sur une
œuvre en particulier pour en con-
naître l’origine, l’histoire, l’im-
pulsion qui a présidé à la créa-
tion. « Ce sont des moments très
riches, une ouverture à la cultu-
re. Nous avons parallèlement
des partenariats avec la Filature,
le Ballet du Rhin, la Kunsthalle »,
ajoute Claudine Selva.
Le vernissage s’est déroulé en
présence de Catherine Ravinet,
directrice du Groupe hospitalier
de la région de Mulhouse et Sud
Alsace.

C.L.

Y ALLER Jusqu’au 12 octobre à
l’hôpital du Hasenrain, pavillon
12, 87 avenue d’Altkirch à Mul-
house. Du lundi au vendredi de
9 h à 17 h. Entrée libre.

EXPOSITION
« Où nul chemin n’est tracé… », 

il fait bon s’aventurer

De gauche à droite : Catherine Ravinet, directrice du Groupe hospi-
talier de la région de Mulhouse et Sud Alsace, Claudine Selva, cadre
de santé du service psychiatrie, et l’artiste Liliane Pierrot, qui 
expose jusqu’au 12 octobre au Hasenrain. Photo L’Alsace/Catherine Ludwig

« La traduction littérale de World
CleanUp Day est “nettoyage de la
Terre en un jour”. Le mouvement a
été créé il y a dix ans en Estonie, où
il a d’emblée réuni 4 % de la popu-
lation locale, qui, en quelques heu-
res seulement, a ramassé pas
moins de 10 000 tonnes de dé-
chets. Au-delà de la collecte, le but
est de sensibiliser aux dégrada-
tions écologiques que nous faisons
subir à la planète, de provoquer
une mobilisation générale pour fai-
re changer les comportements et
questionner l’avenir de l’humani-
té, de générer une prise de cons-

cience. Avec les 150 pays engagés
dans l’opération, l’objectif est 
d’obtenir l’adhésion de 3,5 mil-
lions de citoyens au projet », expli-
que Sarah Favrat, porteuse de
l’événement au sein du collectif
Alternatiba où elle milite. Alterna-
tiba est l’un des nombreux groupes
qui ont annoncé leur participation
au World CleanUp Day 2018 dans
les divers quartiers de Mulhouse ce
samedi 15 septembre.
Parmi eux, il y aura également
Yoyo. Alicia Mayer, chef de projet
dans cette start-up récemment ins-
tallée à Mulhouse, en décrit les

finalités : « Nous aidons les villes à
lutter contre la pollution plastique.
On fournit à l’habitant qui veut
jouer le jeu des sacs Yoyo numéro-
tés pour y collecter ses bouteilles
en plastique. Une fois le sac plein,
le trieur le dépose chez un coach,
en vue d’un recyclage dans une
usine colmarienne. À chaque sac
déposé, le compte du trieur est
crédité de 125 points, des points
qui pourront être convertis en ses-
sions d’escape game, après-midi
canoë ou bons de réduction, via le
site internet de Yoyo. » Une carotte
(d’ailleurs, les sacs sont orange vif)

qui devrait accentuer la motiva-
tion.

Déchets triés

Il va de soi que les déchets ramas-
sés le jour du World CleanUp Day
avec le soutien logistique de M2A
et de la Ville de Mulhouse seront
triés.
Outre Alternatiba et Yoyo, on note
déjà l’inscription du centre socio-
culturel Papin, des Mamans ci-
toyennes, des Scouts musulmans
de France, et la liste n’est pas
exhaustive. Des groupes éclecti-
ques, une différence qui réjouit les
deux jeunes femmes : « Certains
qui s’investiront ne se sentaient
pas jusque-là concernés par cette
problématique. Cela va toucher de
nouvelles personnes, c’est très
bien. » Cinq cents lieux différents
sont concernés en France.

Catherine LUDWIG

PARTICIPER Samedi 15 septembre à
Mulhouse : rendez-vous à 9 h 45 à
la Filature pour nettoyer autour du
Nouveau Bassin, à Motoco - DMC,
13 rue de Pfastatt, pour nettoyer la
rue du Fil et les environs de DMC ; à
13 h 45 au centre socioculturel Pa-
pin, 4 rue du Gaz, pour nettoyer les
parcs et squares du quartier Fran-
klin-Fridolin. Les autres lieux et les
programmes seront annoncés sur le
site https://worldcleanupday.fr/et
sur l’événement Facebook. Accueil
sur place par des référents qui four-
niront sacs-poubelles et gants On
peut aussi apporter son matériel
personnel (gants anti-coupures, gi-
lets jaunes…). Ouvert à tous.

ENVIRONNEMENT

Une journée pour nettoyer 
la planète

Le World CleanUp Day 2018-France a lieu le samedi 15 septembre. Il invite à « devenir
acteur de la plus grande aventure citoyenne et environnementale de l’histoire ».

Alicia Mayer, chef de projet chez Yoyo, et Sarah Favrat, du collectif Alternatiba, sont toutes les
deux très engagées dans le mouvement World CleanUp Day 2018. Photo L’Alsace/C.L.

Le dernier jour du mois d’août,
l ’associat ion Les Petits  dé-
brouillards Grand Est, antenne de
Mulhouse, a proposé aux curieu-
ses et curieux de 11 à 18 ans de
venir construire leur éolienne. Ils
étaient une poignée à avoir répon-
du à cette animation qui se dérou-
lait de 9 h à 17 h dans les locaux du
KidsLab, au 5 rue Jules-Ehrmann à
Mulhouse.
En partenariat avec ce dernier et le
T e c h n i s t u b ,  l e s  P e t i t s  d é -
brouillards du Grand Est, associa-
tion de culture scientifique et tech-
nique et d’éducation populaire,
poursuit ses actions en direction
des jeunes avec pour objectif
« d’accompagner les citoyens dans
le développement de leur esprit
critique et ce dès le plus jeune âge
par l’aiguisement de leur curiosité
et la démarche scientifique ».
Pour Éric Hueber, enseignant cher-
cheur à l’Université de Haute-Alsa-
ce et animateur à l’association,
« ces ateliers de courte durée sur
une journée généralement ont un
côté éveil de la curiosité. Ce qui est
intéressant, c’est le côté éphémère
et expérimental en utilisant du
matériel de récupération basi-
que ».
Pour cet atelier, dont le but était
de construire une éolienne, on a

utilisé du papier, du carton et du
bois et cela « afin de comprendre
les mécanismes physiques et mé-
caniques pouvant conduire par
exemple à la production d’électri-
cité ».
Durant cette journée, les enfants
comme Eliott, Marceau ou Farez
ont apprécié cette approche sé-

rieuse tout en restant ludique avec
comme conclusion : « Finalement,
la science, c’est sorcier. »

Gratuit

Prochain rendez-vous de l’associa-
tion, le samedi 29 septembre, à la
bibliothèque centrale de Mulhou-

se, pour un « digital day » à la
découverte d’un monde allant de
la robotique à la musique électro-
nique et c’est gratuit.

Jean-Marie VALDER

SE RENSEIGNER Plus d’infos sur le
site www.lespetitsdebrouillards-
grandest.org

ANIMATION

L’envol des Petits 
débrouillards

Pour entrer de plain-pied dans la rentrée, certains jeunes ont profité des derniers
jours des vacances pour s’instruire en s’amusant et en construisant une éolienne.

Un petit groupe d’enfants a passé sa dernière journée de vacances à fabriquer une éolienne
avec les animateurs des Petits débrouillards de Mulhouse. Photo L’Alsace/J.-M.V.


